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Dix-huitième année. N0 35 Samedi 28 Août 1S80.

CONTEUR VAUDOIS
JOURNAL DE LA SUISSE ROMANDE

Paraissant tous les samedi.

PRIX DE E'AHO^EïttEIVT :
Pour la Suisse : un an, 4 fr. ; six mois, 2 fr. 50.

Pour l'étranger : 6 fr. 60.

Années tillet 1880.

Il n'est presque personne aujourd'hui qui se
souvienne de l'année 1811 ; mais bon nombre de
vieillards assurent, d'après ce qu'ils ont
entendu raconter, que la température de l'année que
nous traversons est très analogue à celle de 1811,
qui produisit le fameux vin de la Comète.

Nous avons fait quelques recherches à ce sujet, et
les bulletins météorologiques de l'époque semblent
en effet confirmer cette assertion. Gomme celle-ci,
l'année 1811 fut marquée par de nombreux orages

et des pluies douces et fréquentes alternant
avec des beaux jours de soleil, qui favorisèrent
abondamment les récoltes et surtout les vignes.

Voici le résumé de divers bulletins météorologiques

de 181k :

L'hiver de 1^10-1811 n'a réellement régné que
34 jours, depuis le 29 décembre jusqu'au 31
janvier, époque dès laquelle il n'a plus gelé du tout
pendant le jour. Le 1er janvier, où le thermomètre
marquait 7 degrés de froid après midi, a été le
plus froid de l'hiver.

En février, il a gelé 12 fois le grand matin par
0 jusqu'à 3 degrés, mais jamais pendant la journée.

Le maximum de la chaleur a été de 7 degrés.
U est tombé 2 fois de la neige dans la nuit. Il y a
eu 10 jours de pluie et 15 jours de soleil.

Mars a été extrêmement doux ; cinq fois seulement

le thermomètre a été à 0 au lever du soleil.
Pendant le jour, il a indiqué, dans le courant du
mois, de 7, 8, 9, 10 à 12 degrés de chaleur. — 28
jours d'un soleil radieux. Aussi, dès le 15, les
amandiers, les abricotiers etles pêchers étaient en
pleine floraison.

Mai a été très chaud. Le thermomètre s'est élevé
5 fois de 18 à 20 degrés, 3 fois à 22. — 15 fois
de la pluie, 4 orages, 16 jours de soleil.

Juin a été plus chaud encore dans sa première
moitié, où le thermomètre s'éleva à 23,24 et 25
degrés. — 13 fois de la pluie, 8 orages et 3 fois une
petite grêle inoffensive. Cependant, les arbres
fruitiers, qui donnaient de si belles espérances, ne
les ont pas réalisées ; eerises et prunes, après
avoir été nouées, sont tombées piquées par des
insectes ; point de pommes, très peu de poires, mais
une immense quantité de noix et des légumes en

On peut s`abonncr aux Bureaux des Postes ; — au magasin
Monnet, rue Pépinet, maison Vincent, à Lausanne ; — ou en
s'adressant par écrit à la Rédaction du Conteur vaudois. —
Toute lettre et tout envoi doivent être affranchis.

abondance. La récolte des foin., cl des blés très
considérable ; raisins superbes et très avancés.

La beauté de juillet et d'août ne l'a point cédé à
celle des mois précédents. En juillet, le thermomètre

s'est élevé entre 21 et 25 degrés ; 8 fois de la
pluie, 6 orages, 26 jours de soleil et 16 de bise. En
août même chaleur, 20 à 23 degrés; 11 fois de la
pluie, 3 orages, 19 jours de soleil, 19 jours de bise.

Dès la ñn de juillet, on vendait des raisins sur le
marché; dès le 15 août on en trouvait de bien
mûrs partout.

Le 1er septembre on a communié à Pully avec
un essai de vin nouveau qui a été trouvé exquis.

Le 19 juillet, entre 8 et 9 heures du soir, un
violent orage, accompagné de grêlons gros comme
des noix, éclata sur le district de Vevey, et ravagea

les territoires de Chardonne, Jongny, Corsier,
Gorseauxj Vevey et la Tour. Plus de la moitié des
1200 poses composant le vignoble de ces communes

et qui promettaient 4 à 5 chars par pose
furent abîmées.

La comète fit son apparition à la fin d'août.
Les vendanges commencèrent le 30 septembre,

après 5 ou 6 jours de pluie très favorable à
l'accroissement des raisins. On ne se rappelait pas
d'avoir jamais fait de plus belles vendanges soit
pour la qualité du vin, soit pour le beau temps.
Dès le 30 septembre au 19 octobre, soleil superbe,
13 à 15 degrés à l'ombre. On fit un tiers de plus
qu'on n'en espérait, les raisins étant fort gros et
pas de pourriture ; — 3 à 4 chars la pose; vente :

4 '/s, 4, 3 Va et 3 batz le pot, grand nombre
d'amateurs désirant en faire du vin vieux.

Ii'oninion d'un étranger sur Eausanne.
Je me trouvais avant-hier à Evian. Un jeune

Français, en séjour dans cette station balnéaire,
était venu dans l'après-midi à Lausanne. — Par
parenthèse, notre ville reçoit de nombreuses
visites des baigneurs d'Evian. — A table d'hôte, le
soir, il raconte ses impressions. Lausanne est une
ville propre (entre nous soit dit, le compliment
n'a peut-être de valeur que pour quelqu'un qui a
passé quelques jours à Evian). Mais, dit-il, on n'y
parle pas français. — Oh par exemple — Mais
non, je vous assure. J'ai demandé à quelqu'un si
je me trouvais sur le chemin de la cathédrale ;
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